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route pour rester mobile

de consultation. Trois grands
principes ont été approuvés: la
nécessité de limiter le trafic auto-
mobile au centre-ville, l’intérêt de
prioriser les différents modes de
transport sur le réseau routier et
la création d’axes forts prioritai-
res pour les transports collectifs.

Certaines demandes ont égale-
ment été introduites dans le rap-
port final adopté. Par exemple
l’intégration de la dimension tou-
ristique ou le fait de considérer les
deux-roues motorisés comme un
mode de déplacement à part en-

Grave dérapage au
Municipal de la Ville
Des propos tenus hier soir
par un élu MCG en pleine
assemblée du Conseil
municipal de la Ville ont
conduit à l’arrêt de la séance

Mais que se passe-t-il donc au
Conseil municipal de la Ville de
Genève? Alors que le très attendu
vote sur l’ultime étape de la réno-
vation de la plaine de Plainpalais
devait passer l’examen du plé-
num, les déclarations du conseil-
ler municipal MCG Denis Menoud
ont suffi à pousser le président de
l’assemblée, le socialiste Jean-
Charles Rielle, à suspendre la
séance. Ses propos? Accuser le
groupe socialiste de faire de la
«propagande pour les pédophi-
les». Pour mieux comprendre la
fureur des élus de gauche envers
le conseiller municipal, il faut re-
venir un peu plus tôt dans la soi-
rée.

Vendredi se tiendra la Journée
mondiale de lutte contre l’homo-
phobie. A cette occasion, la Ville
de Genève et les services de la
magistrate socialiste Sandrine Sa-
lerno ont décidé de soutenir la
campagne d’affichage de l’organi-
sation LGBT Youth Suisse (ndlr:
lesbiennes, gays, bisexuels et trans-
genres). Campagne qui «sensibi-
lise le grand public aux stéréoty-
pes» liés à cette question. A ce
dessein-là, le groupe socialiste a
placé hier soir devant ses pupi-
tres, au cours de la séance, une
banderole militante avec l’intitulé
«J’Interagis».

Mais voilà, la promotion de
l’événement et l’engagement des
socialistes ne sont pas du goût de
Denis Menoud, qui lâche cette
phrase: «Il s’agit de propagande
pour les pédophiles.» Fureur des
socialistes, qui s’insurgent contre

de tels propos. Le président du
Municipal suspend alors les dé-
bats. Quinze minutes plus tard, les
discussions reprennent, mais les
esprits ne se sont toujours pas cal-
més. Les socialistes refusent
d’ôter leur banderole. C’en est
trop pour Jean-Charles Rielle qui
décide de clôturer la séance.

Denis Menoud n’en est pas à
son premier dérapage. A lire
d’autres déclarations tenues en
Commission des finances en avril,
l’élu avait déjà fait remarquer que
«la Ville soutient les homosexuels,
les lesbiennes, les queers et autres
transsexuels et zoophiles (…)». In-
terpellé sur ce dernier terme en
lui demandant de le retirer, Denis
Menoud avait alors déclaré: «C’est
une question d’orientation.»

Contacté à l’issue de l’assem-
blée, le chef de groupe MCG, Pas-
cal Spuhler, déclare «regretter la
provocation de la gauche qui n’a
pas souhaité enlever ses bandero-
les, alors même que le président
l’avait demandé».

Ce dérapage n’étonne pas San-
drine Salerno, habituée des réac-
tions «épidermiques et violentes»
sur ce «sujet sensible qui anime le
Municipal depuis deux ans». «Cela
montre la nécessité d’avoir une
politique publique en matière de
lutte contre les discriminations.»
Olivier Francey

La séance du Conseil municipal de Genève a été suspendue hier par
son président pour des propos tenus par un élu MCG. O. VOGELSANG

Lutte contre
l’homophobie:
«C’est de la
propagande pour
les pédophiles!»
Denis Menoud Conseiller
municipal MCG

cera en réalité sur une demande


